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Les mystérieux squelettes de Porz Alliou  

 

 
Chenal de l’île de  Batz carte SHOM 5828, en rouge la localisation approximative de la 

découverte 

 

Le 25 aout 1980, des enfants d’une colonie de vacances, découvrent, avec leur moniteur, lors 

d’une pêche à pied dans le sud de l’île de Batz à la grève de Porz alliou, un crane humain. La 

gendarmerie est aussitôt prévenue. les jours suivants des fouilles sont menées, on découvre 

dans un premier temps cinq squelettes d’hommes jeunes puis un sixième squelette d’un 

adolescent. 
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Voici ce qu’en disait en 1980, Louis Priser corespondant local du journal le Télégramme. Ces 

articles non datés s'étale  sur plusieurs mois. 

  

1er article : la découverte 

 

 
 

2
ème

 article : les fouilles 
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3
ème

 article : l’expertise 
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4
ème

 article : le non-lieu 
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Commentaires : 

 

Le mystère est loin d’être résolu ! Il soulève toujours de nombreuses questions   

 De quelle époque datent ces squelettes ? On t’ils fait l’objet d’une datation au carbone 

14 ? 

 Quelle sont les origines de la mort de chaque personne?  

 Une localisation et un plan de leur sépulture sommaire a-t-il été dressé ? le rapport de 

gendarmerie  est il  accessible ? 

 Ou sont actuellement ses ossements ? 

 Une enquête historique, archéologique a-t-elle été faite ? 

 

Hypothèses : 

Le 25 aout 1980 la marée du matin a un coefficient de 85 celle du soir de 91 la côte de la 

basse mer à 12h36 est de 1,77 m. La découverte a eu lieu à basse mer, on peut donc supposer 

que la fosse découverte était aux alentour de la côte 2 m au dessus du zéro des cartes.  Les 

corps ont été regroupés et enterrés volontairement à cet endroit ce qui peut paraitre étrange. 

 

La découverte de cadavres sur le littoral était chose assez courante à l’époque historique. Les 

naufrages étaient fréquents et les cadavres finissaient souvent par arriver à la côte. 

Des le XVIIIème siècle, lorsqu’un cadavre arrivait à la côte la population littorale avait le 

devoir suivant l’ordonnance de la marine de 1681, de le préserver pour éviter qu’il ne reparte 

à la dérive, ainsi que de prévenir les autorités de l’amirauté.  

Une recherche d’identification était dépêché par l’amirauté en fonction des naufrages et 

déclarations connues, normalement l’amirauté dépêchait sur place un chirurgien pour 

identifier la cause du décès. Une fois ses démarches effectuées l’amirauté délivrait un permis 

d’inhumer. La population littorale qui s’était occupé du cadavre était défrayé pour le transport 

et l’inhumation. Mais se posait, alors le problème du lieu d’inhumation ; si le cadavre n’était 

pas identifié, on ne pouvait savoir si il était de confession catholique et en cas de doute il ne 

pouvait être enterré dans le cimetière paroissial, dans ce cas on choisissait, des fois comme 

dans le cas ou le cadavre n’était pas en état d’être transporté, de l’enterrer à la grève à 

l’endroit même ou on l’avait trouvé. La population littorale pauvre récupérait les vêtements 

sur la dépouille avec l’autorisation de l’Amirauté. 

 

Mais les squelettes de Porz Alliou, ne semble pas correspondre à ce cas, car il est impossible 

de découvrir six cadavres échoués en même temps au même endroit pour les enterrer en 

même temps, de plus les cas d’enterrement à la grève se font alors plutôt en haut de la grève. 

 

D’autres hypothèses sont à envisager. Au XVIIIème siècle et dans la première moitié du 

XIXème le chenal de l’île de Batz était un port d’escale important pour des petits navires de 

cabotage attendant des conditions plus favorables de navigation. 

 

On peut imaginer un navire ayant une maladie contagieuse à bord, venu au mouillage à l’île et 

se retrouvant avec l’interdiction de débarquer son équipage malade, par mise en quarantaine,. 

se trouvant dans l’obligation d’enterrer dans l’estran, le plus loin de terre, par ses propres 

moyens les matelots venus à décéder à bord à défaut de pouvoir les immerger dans le chenal 

comme ils l’auraient fait au large Mais ces petits caboteurs, lougre, sloop avaient souvent un 
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équipage réduit de 4 à 6 personnes, les bricks plus gros avait un équipage d’une dizaine 

d’hommes. Le décès de 5 matelots et d’un mousse  aurait vraiment décimé l’équipage.    

 

On peut penser aussi à la guerre de course sous l’Empire ou à une période antérieur, un navire 

de prise anglais arraisonné par un corsaire français se trouve avec 6 cadavres de marins 

anglais et le capitaine de prise décide de les enterrer, au plus près de leur mouillage à marée 

basse.  

 

On peut exclure le cas de l’équipage d’un corsaire ayant eu des morts au combat. Au large ils 

auraient immergé les corps suite à une courte cérémonie à bord, ou plus prés de terre les corps 

auraient été inhumé dans un cimetière.  

 

Des hypothèses plus récente, et moins maritimes, sont également possibles. Mais sans 

datation des squelettes la lumière sur ce mystère ne peut être envisagé.  

 

Si un lecteur de cet article a d’autres éléments sur se mystérieux squelettes ou est en mesure 

de faire d’autres hypothèses réalistes qu’il n’existe pas à m’en faire part.  

 

 

 
La mer a effacé les traces, la grève de Porz al liou retrouve sa tranquillité (Photo Chantal 

Bironneau Cabioch) 

   

 

 

 


